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un beau mattre-autel, un excellent orgue sorti des ateliers Casavant, 
et une belle série de vitraux qu’y avait installé en 1911 la maison 
Perdriau, de Montréal.

Près de trois cents élèves en grande majorité Acadiens et Canadiens 
faisaient leurs cours commercial ou classique dans cette maison.

Espérons que le collège de Caraquet va bientôt surgir de ses cendres 
pour continuer l’œuvre commencée il y a douze ans.

Jollette. — Une nouvelle paroisse va être fondée à Joliette. L'église 
s’élèvera dans la partie sud-ouest de la ville. Le curé sera Mgr^E. 
Dugas.

VARIÉTÉS
DOM PAUL B1NOÏT

Nous empruntons à la Semaine religieuse de Saint-Claude 
un article très intéressant sur ce vénérable religieux, mort tout 
récemment et que la plupart de nos lecteurs connaissent comme 
l’auteur de deux livres importants sur les erreurs modernes et 
la franc-maçonnerie.

Dans le nécrologe du diocèse de Saint-Claude, une place est 
marquée, nous semble-t-il, pour le vénérable religieux dont les 
funérailles se faisaient aux Rousses le lundi 22 novembre. Depuis 
bien des années, il avait quitté notre diocèse, auquel il apparte­
nait par sa naissance, auquel il resta jusqu’à sa mort très profon­
dément attaché, dont il est une gloire par sa scieLce, ses œuvres, 
son apostolat et ses éminentes vertus.

Nous pensons qu’une plume autorisée donnera une notice 
biographique détaillée ur ce digne prêtre ; qu’il nous soit permis 
de fixer en quelques ligne.' son souvenir dans l’esprit des lecteurs 
de la Semaine.

Paul Benoît, né aux Rousses en 1850, appartenait à une de 
ces familles à la foi très vive, aux convictions chrétiennes inébran­
lables, dont les pensées surnaturelles dominent toute la conduite, 
comme l’ancienne paroisse a le bonheur d’en posséder plusieurs. 
Il y a quelques semaines, le chef de la famille, Henri Benoît, 
frère de Paul, était rappelé à Dieu, après une longue maladie 
qui avait achevé la perfection d’une vie exemplaire ; un de ses 
fils, religieux au Canada, l’avait précédé dans la patrie ; un autre 
fils, prêtre depuis deux ans, promet un fructueux ministère 
momentanément empêché par un pénible état de santé ; il re­
cueille douloureusement la double succession spirituelle d’un 
père et d’un oncle également vénérés.

Paul Benoît fut un brillant élève du Petit Séminaire de 
Nozeroy, remarqué pour son intelligence, sa vive piété et son
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